
mière  rencontre inoubliable qui a 
marqué le début d’une grande 
amitié entre les deux femmes.   
Angèle se souvient d’une femme 
remplie de gentillesse et de com-
passion à l’égard des autres. 
Sœur Gisèle a d’ailleurs vécu trois 
ans dans le sud de l’Inde pour 
travailler avec sa congrégation et 
c’est par la suite qu’elle s’est en-
gagée en tant que membre du 
conseil d’administration de SO-
PAR.  Son expérience, ses valeurs 

et sa vigilance 
ont grandement 
contribué au 
développement 
de l’organisme. 
Mais ce n’est 
pas tout… 

La compassion, la simplicité, le 
respect pour la personne humaine 
de toute culture ou appartenance 
religieuse, voici quelques unes 
des valeurs au cœur du travail de 
Gisèle Lambert.  Sœur Gisèle 
Lambert, membre de la commu-
nauté chrétienne des Filles de la 
Sagesse, est une grande amie de la 
famille de SOPAR qui a cumulé 
14 ans de bénévolat auprès de 
l’organisme !  D’ailleurs elle fut 
présidente du conseil d’adminis-
tration de SOPAR de 1997 à 
1999.  Tout a commencé il y a 
plus de 25 ans, le jour où Angèle 
Gingras, fondatrice de SOPAR, 
s’est rendue à la maison des Filles 
de la Sagesse à Ottawa pour solli-
citer leur appui.  À l’époque, 
Sœur Gisèle Lambert tenait la 
fonction de provinciale de la 
congrégation.  Ce fut une pre-

Soeur Lambert Lambert, accom-
pagné de ses consœurs, durant 
plusieurs années s’est engagée 
dans la lutte pour la survie de 
l’hôpital Monfort d’Ottawa, l’uni-
que hôpital canadien français en 
Ontario.  Soeur Lambert Lambert 
a cumulé plusieurs années de ser-
vice à l’hôpital Monfort notam-
ment comme bénévole dans le 
laboratoire et au Conseil d’admi-
nistration de l’hôpital. Cette an-
née, après un long engagement, 
Gisèle Lambert a quitté ses fonc-
tions en tant qu’administratrice de 
SOPAR.  Toutefois, cette amitié 
profonde et cette relation avec 
SOPAR ne disparaîtront pas 
d’aussitôt ! Merci Gisèle pour ton 
temps, ton dévouement et pour 
avoir contribué au bien-être de 
milliers de personnes en Inde ! 

1 Chemin des Érables 
Gatineau, QC 
J8V 1C1 

Tél:   819-243-3616 ou 1-866-443-3616 
Fasc: 819-243-6280 
Courriel: sopar@sopar.ca 
Site web:  www.sopar.ca 

De plus en plus de Canadiens souhaitent assurer la survie à 

long terme des organismes qui œuvrent pour des causes qui 

leurs tiennent à coeur .  

SOPAR est membre 

partenaire le la campa-

gne Un Héritage à 

partager et nous vous 

encourageons à visiter 

leur site au : http://www.unheritage.org/home.do .   

 

Pour faire un don testamentaire à SOPAR consultez votre 

notaire ou votre conseiller financier, il sera en mesure de 

vous dire comment procéder.  

 
Une organisation de coopération 
internationale 

Des gens qui s’engagent ! 

Aider les gens à s’aider eux-mêmes ! 

Soeur Gisèle 
Lambert 

Visitez notre nouveau 
site web:  www.sopar.ca tion et une salle communau-

taire! Mais, dans un village, 
un village modèle en particu-
lier, on y retrouve beaucoup 
plus que des nouvelles infras-
tructures ! Grâce à une saine 
gestion et à un système de 
cotisation pour l'eau, Ganga-
devipalli possède des fonds 
importants dans ses coffres. 
Ces fonds financent les16 
comités villageois qui ont été 
établis afin de gérer les pro-
jets communautaires au ni-
veau de la santé, de la  
 
Suite page 2… 

Par Ashley Johnson 
 
Le village de Gangadevipalli 
en Andhra Pradesh n’apparait 
pas souvent sur une liste des 
10 destinations les plus popu-
laires en Inde, et pourtant, il 
devrait l'être.  Nommé muni-
cipalité de l'année en 2007 par 
le gouvernement indien, le 
village de Gangadevipalli est 
devenu un « Village modèle » 
attirant ainsi l’attention tant 
sur la scène locale qu’interna-
tionale. De plus, l’appui de 
SOPAR dans l’ascension du 
village au titre de « Village 
Modèle » n’est pas passé ina-
perçu. 
 
SOPAR a d'abord été appro-
ché par des résidents de Gan-
gadevipalli en 1992, alors 
qu’ils assistaient à l’inaugura-
tion d'un réservoir d'eau dans 
un village voisin. L'année 
suivante, c’était au tour du 
village de Gangadevipalli de 
fêter l'inauguration de son 

propre réservoir.  C’est ainsi 
que le partenariat entre SO-
PAR et la communauté s’est 
établi.  
 
Ce premier projet fut un point 
tournant pour le village car 
ses habitants ont constaté le 
potentiel d’une bonne organi-
sation, de la solidarité, d’une 
vision commune pour amener 
des changements positifs dans 
leurs vies.  Dès lors, c’est 
avec de la motivation et beau-
coup d’efforts que les rési-
dents de Gangadevipalli ont 
initié des projets de dévelop-
pement visant à améliorer les 
conditions de vie de leur com-
munauté.  Aujourd’hui, le 
village peut être fier d’avoir 
aménagé deux réservoirs 
d'eau, une station de purifica-
tion d’eau, un réservoir d'irri-
gation, un puits, d’avoir ins-
tallé l’eau courante et des 
toilettes dans chacune des 
maisons, d’avoir des rues 
bordées d'arbres, une planta-

Assemblée Générale 
Annuelle de SOPAR 

Le 11 juin à 19h00 
1 chemin des Érables 

Gatineau, au sous-sol de  
l’église St-Alexandre 

 
Saviez-vous qu’en tant que 
donateur ou bénévole de SO-
PAR vous devenez membre de 
la grande famille ?  Ceci vous 
donne, entre autres, la chance 
de participer à l’assemblée gé-
nérale annuelle et  

Connaissez-vous Gangadevipalli ? 

D A N S  C E  
N U M É R O  

Gangadevi-
palli  
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La solidarité 
ça se planifie ! 
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Des gens qui 
s’engagent ! 
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Agents de 
changement 
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SOPAR vous invite ! 
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à l’élection des administra-
teurs. Venez constatez les 
nombreuses réalisations de 
notre travail collectif au cours 
de l’année 2008-2009 et par-
tagez un léger goûter à saveur 
indienne! 

Les femmes  peuvent lire et 
écrire leur nom! 



P A G E  2  

“Si l’âme de l’Inde 

se trouve dans les 

villages, alors qu’il 

y ait un village idéal 

pouvant servir de 

modèle pour 

l’ensemble du 

pays.” 

Gandhi 

Suite Gangadevipalli... 

Des agents de changement, des bâtisseurs de communauté. 
Le mois dernier, dans sa 
chronique du journal Le 
Droit, Mario Bouliane écri-
vait « Avec la crise, la soli-
darité s’accroît » Il expli-
quait que malgré la crise 
économique actuelle les 
gens de l’Outaouais conti-
nuaient à s’engager dans 
des actions de solidarité 
communautaire.  Quelle 
bonne nouvelle ! Nous 
avons tous déjà constaté 
l’engouement particulier 
qui se dégage lorsque des 
gens travaillent ensembles à 
la réalisation d’un projet 

commun que tous et chacun 
pourront partager. En Inde 
les communautés ont com-
pris le besoin de travailler 
en solidarité et elles peu-
vent parfois nous servir 
d’exemple… Dans le vil-
lage de Gangadevipalli, 
l’engagement, la solidarité 
et la motivation ont apporté 
des changements qui auront 
une incidence déterminante 
dans la vie des générations 
futures. Comment ont-ils 
réussi? En misant sur l’élé-
ment essentiel du dévelop-
pement : les individus. 

Lorsque les individus chan-
gent d’attitude, qu’ils re-
connaissent leur pouvoir et 
qu’ils développent la 
confiance nécessaire pour 
contrôler leur vie, ils de-
viennent l’atout principal 
sur lequel se construit le 
développement communau-
taire. Qu’attendons-nous 
pour créer, ensembles, nos 
propres villages ou villes 
modèles ici en Outaouais, 
au Québec et partout au 
Canada ? 

gramme de femmes de SO-
PAR.  Avec le soutien de 
SOPAR, cette communauté 
agricole de 400 familles 
s’est appropriée son propre 
développement. En partant 
de l’identification de ses 
besoins, en passant par l’é-
laboration des activités et 
en terminant avec le suivi et 
l’évaluation de leur progrès, 
les membres du village 
s’impliquent ! Certes, SO-
PAR a offert un soutien 
d’ordre financier, technique 
et organisationnel au vil-
lage, mais il n’en demeure 
pas moins que le grand suc-
cès de Gangadevipalli re-
vient entièrement aux mem-
bres de la communauté qui 

ont su développer leur 
confiance en eux, s’appro-
prier les projets, changer 
d’attitude et développer de 
nouvelles compétences.  
D’ailleurs plusieurs autres 
villages voisins ont suivi 
leur exemple. La popularité 
accrue du village et les élo-
ges à son égard incitent les 
villageois à se surpasser et à 
maintenir les normes de 
développement qu’ils se 
sont eux-mêmes fixés.  Fi-
nalement, bien qu'ils se 
heurteront à des difficultés 
dans l'avenir, ils sont bien 
équipés pour affronter et 
surmonter les nouveaux 
défis. 

planification familiale, de la 
justice, de l'éducation et du 
développement agricole. 
Chaque adulte sait comment 
lire et écrire son nom, le 
taux d’inscription au pri-
maire frôle les 100%, les 
impôts fonciers sont payés à 
temps, le concept du 
contrôle des naissances est 
non seulement compris 
mais il est aussi mis en pra-
tique, il y a plus d'égalité 
entre les filles et les gar-
çons, beaucoup moins de 
discrimination selon les 
castes, moins de dots et plus 
de mariages entre personnes 
de castes différentes.  De 
plus toutes les femmes du 
village font partie du pro-

Le réservoir d’eau de  
Gangadevipalli, le projet qui fut 
un point tournant pour le  
village... 

B U L L E T I N  P A R T A G E  

Les stagiaires de SOPAR nous racontent... 
bénéficié d’une des plus 
grandes opportunités depuis 
le début de nos études.  
 
Nous nous sommes dirigés 
vers le Bala Vikasa People 
Development Training Cen-
ter à Warangal en Andhra 

Pradesh pour suivre une 
formation spéciale. Tous 
nos sens ont été confrontés 
à plusieurs nouveaux schè-
mes culturels.  Ces repré-
sentations symboliques et 
cette manière de percevoir 
le monde qui échappe à 

Quelques jours après les 
vacances de Noël, nous, 
Dominique Marchessault, 
Marilyse Cournoyer et Jéré-
mie Gérard-Duchesne, trois 
étudiants de l’UQO pas-
sionnés par le développe-
ment international, avons 

Une dictée, c’est long même sans bibittes... 
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Un groupe d’élèves assis par 
terre avec une feuille de papier 
et un crayon. Voilà l’image que 
j’avais en  dictant des mots à 
écrire à une classe de l’école 
Gentilly à Longueuil. Après une 
quinzaine de minutes, ils ont 
commencé à  se tortiller sur 
place, à chercher une autre posi-
tion et à me demander si on 
pouvait retourner à nos bu-
reaux… Mais après avoir vu le 
DVD nous montrant de jeunes 
Indiens vivant la même chose 
mais pendant toute la journée et 
accompagnés de bibittes, ils se 

considéraient assez chanceux. 
C’est ainsi que s’est faite la sen-
sibilisation au projet des Écoles 
Solidaires de SOPAR auprès 
des élèves de cette école. Au-
delà du geste d’engagement 
qu’ils ont fait à la maison pour 
apporter quelques dollars pour 
meubler une école en Inde, c’est 
la sensibilisation à leur bien-être 
et aux inégalités qui existent 
chez les enfants dans le monde 
qui a été la plus profitable. Bien 
sûr, la reconnaissance de leur 
implication par l’inscription du 
nom de leur école québécoise 

auprès de l’école indienne est 
très motivante, mais dans les 
conditions financières difficiles 
où se retrouvent les familles ces 
temps-ci, la prise de conscience 
du besoin des jeunes indiens est 
d’une importance capitale. Bra-
vo à SOPAR pour le projet et 
surtout pour le matériel pédago-
gique fourni avec la trousse. 
Roger Tremblay.   
Commission scolaire 
Marie-Victorin 
Longueuil, Qc 

l’Inde, du Ski Lanka, du Bangla-
desh, du Népal, de la Tanzanie de 
l’Allemagne et du Canada.  En-
semble nous avons pris cons-
cience des forces intérieures né-
cessaires pour développer des 
agents de changement au niveau 
local.   
 
Ces personnes engendrent un pro-
cessus unique et créatif au niveau 

l’imaginaire dans lequel nous 
avons été socialisé jusqu’à au-
jourd’hui. Nous avons été immé-
diatement stimulés par ce nouvel 
environnement d’accueil.   
 
A priori, nous avons gardé en mé-
moire cette richesse de rencontres 
et d’échanges avec les trente parti-
cipants internationaux provenant 
des quatre coins du monde : de 

local qui par la suite à un impact 
sur le développement global.  En 
effet, l'abondance de ressources 
ne mène pas nécessairement à un 
développement social ou écono-
mique.  Il faut que les citoyens 
s’unissent pour créer et partager 
ces opportunités.   
 
Dominique, Marilyse et Jérémie 
Stagiaires SOPAR 2009 

sera versé à l’organisme de votre 
choix dans un futur plus ou moins 
proche. Il existe plusieurs types de 
dons planifiés mais, le don testa-
mentaire demeure l’une des fa-
çons les plus simples de planifier 
un don.  Le don par testament 
vous permet de léguer, à un orga-
nisme de bienfaisance tel que SO-
PAR, un montant précis, un bien 
matériel, un pourcentage ou le  

 
résidu de votre succession.   
Il n’est pas nécessaire d’être fortu-
né pour faire un don testamen-
taire, la plupart des gens possè-
dent un patrimoine constitué 
d’une maison, d’épargnes, de RE-
ER et de biens personnels. Peu 
importe la valeur monétaire de 
votre don, il aidera l’organisme à 
réaliser sa mission à long terme. 

Le don planifié 
Vous contribuez à SOPAR par 
compassion envers les gens qui 
souffrent d’injustice, vous croyez 
que la solidarité entre les peuples 
est importante...  Et si votre don 
vous permettait d’en faire plus, et 
pour plus longtemps …Vous 
connaissez peut-être déjà les 
« dons planifiés » ?  Le don plani-
fié est tout simplement un don qui 

La solidarité ça se planifie ! 

Suite stagiaires... 

« En visitant les 
villages 
soutenus par 
SOPAR, nous 
avons constaté 
l'importance de 
la solidarité 
communautaire 
dans une vision 
holistique du 
changement. » 
 
Stagiaires de 
l’UQO  

Les écoliers 
indiens 
profitent de 
leurs nou-
veaux pu-
pitres ! 


